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En guise d’introduction… 

Après l’année 2007 et ses Rencontres colombaniennes européennes qualifiée « d’année
exceptionnelle », nous pouvions craindre une année 2008 avec, certes, la reconduction de nos
activités traditionnelles auxquelles nos adhérents locaux sont très attachés, mais avec peu d’actions
nouvelles. Deux évènements sont venus balayer cette crainte :

L’amorce de la concrétisation sur le terrain du Chemin
de Saint Colomban entre Bangor en Irlande du nord et
Bobbio en Italie, via Luxeuil, et cela en concertation avec
les associations colombaniennes européennes existantes
ou récemment crées.

Et même si chaque année marque un nouvel anniversaire de notre association crée en 1948,
celle-ci ayant eu 60 ans en 2008, nous l’avons fêté, avec éclat, le 14 juillet dernier à la grotte de
Sainte-Marie en Chanois.

Les fouilles ont débuté sur la place de la République à Luxeuil
en juillet 2008 à l’emplacement de l’ancienne église Saint
Martin. Avec Sébastien Bully, archéologue C.N.R.S., nous avons
pu les suivre avec d’autant plus de passion qu’elles ont permis
de s’assurer de la présence de la fameuse crypte de Saint
Valbert mentionnée dans les sources anciennes. Nous vous en
parlons en photos et en détails dans les pages qui suivent.

Enfin, avant d’entrer dans le détail de 2008 et d’annoncer ce que nous vous proposons pour
2009, je voudrais formuler un souhait : que le nombre d’Amis participant à nos actions extérieures soit
plus important. Demandez aux…
 8 Amis qui ont fait le déplacement de Biandrate pour les XIe Rencontres colombaniennes

européennes les 5 et 6 juillet
 4 Amis qui ont participé au Grand Pardon Saint Colomban à Saint Coulomb les 19 et 20 juillet
 8 Amis qui se sont retrouvés au col du Septimer le 16 août

…ce qu’ils en pensent. Des journées formidables pour des coûts très abordables !

Voici la gazette 2008…. Il me reste le plaisir de vous souhaiter, à vous et à vos proches, une
année riche de rencontres et d’amitiés.

Bonne route, avec Colomban, tout au long de cet an neuf !
Le Président Jean Coste



Après une première campagne
de sondages archéologiques qui
avait permis de découvrir les
vestiges de l'église Saint-Martin
sous la place de la République en
septembre 2005, une fouille
programmée a débuté au début du
mois de juillet 2008 pour s'achever
à la fin du mois de septembre, après
12 semaines de recherches
ininterrompues. Cette année, la
surface fouillée a été d'environ 230
m². Le chantier a été mené par une
équipe du CNRS de l'Unité Mixte de
Recherches ARTeHIS basée à Dijon
et la logistique a été prise en charge
par l'Association pour la Promotion
de l'Archéologie dans le Haut Jura,
basée à Saint-Claude. Le
financement de l'opération a été
assuré par la Ville de Luxeuil, le
ministère de la Culture (DRAC
Franche-Comté), une fondation
américaine (Caritas Veritatis) et la
fondation G. et M. Cugnier. L'équipe
était constituée en moyenne de six
archéologues, auxquels se sont
ajoutés autant de stagiaires,
principalement des étudiants en
archéologie ou en histoire de l'art
des universités de Franche-Comté
et d'Auvergne ainsi que des
Canadiens de l'Université de
Rimouski et de Montréal.

Les objectifs de la fouille
consistaient d'une part à
déterminer les conditions
d'implantation de l'église Saint-
Martin dans la ville antique et
d'autre part à proposer un schéma
d'évolution de cette église, tout en
s'assurant de la présence de la
fameuse crypte de saint Valbert
mentionnée par les sources
anciennes.

Les plus anciennes structures
rencontrées appartiennent à une
construction gallo-romaine que,
dans l'attente des résultats de
l'étude céramologique, on ne date
pas encore avec précision. On peut
toutefois situer sa construction
dans une large fourchette comprise
entre les IIe et IVe siècles. La
fonction de ce premier bâtiment
reste hypothétique; peut-être
s'agissait-il d'une domus urbaine
dotée de balnéaires avec un
système de chauffage. Quoi qu'il en
soit, une partie des maçonneries du
bâtiment antique semble avoir été
conservée lors de la construction
d'une première église
mérovingienne qui pourrait
remonter aux origines de l'abbaye
à la fin du VIe siècle comme
semble le confirmer le type de
sarcophages mis au jour.

Cette première église Saint-
Martin est d'un plan très simple,
formé d'une abside quadrangulaire
à chevet plat de 6 m de côté (murs
compris), bordée par une nef
rectangulaire d'environ 10 m de
largeur. On ignore sa longueur
puisque la nef se poursuit sous la
place à l'ouest, emplacement non
compris dans la fouille de 2008. Ce
sont près de 55 sarcophages qui ont
été identifiés sur la surface fouillée ;
certains sont totalement préservés,
leurs couvercles scellant encore la
cuve, d'autres ont été perturbés par
des inhumations postérieures ou par
des travaux de réseaux (eau,
électricité, téléphone...). Les
sarcophages sont généralement de
plan trapézoïdal, majoritairement en
gré; quelques-uns sont des remplois
de stèles funéraires gallo-romaines
des IIe-IIIe siècles.

Dans une seconde phase, on a
greffé contre le chevet de l'église
une salle de plan carré d'environ 5
m de côté (murs compris) que l'on
identifie à la crypte de saint-Valbert.
Cette interprétation résulte du
constat de la situation de cet espace
par rapport au chœur, de la densité
de sarcophages à son chevet, du
soin apporté au décor des
maçonneries par un jeu d'arcature
aveugle, et de la présence d'une
banquette contre le chevet. Cette
banquette funéraire, d'environ 45
cm de hauteur, permettait de
présenter le sarcophage de Valbert
au fond de la « crypte ». Le terme
de crypte définit donc ici une salle
voûtée et non souterraine,
ambiguïté habituelle du mot «
crypta » dans les sources
médiévales. On sait par les sources
anciennes que dès le VIIIe siècle, le
corps (et le sarcophage) de Valbert
a été translaté à l'abbatiale Saint-
Pierre, mais l'emplacement de son
lieu d'inhumation a conservé un
attrait certain en raison de la virtus
du saint. Dans une nouvelle phase
que l'on date de l'époque
carolingienne, la crypte fut
reconstruite selon un plan identique,
mais légèrement plus grand (6,5 m
de côté), enchâssant alors la salle
mérovingienne. Quatre sarcophages
de personnages importants
(abbés?) furent installés dans la
nouvelle crypte.

Plus de 50 sarcophages sur 300m² environ, un site remarquable
par sa richesse archéologique (Photo Sébastien Bully)

Vous pouvez retrouver toutes les phases des fouilles 2008

sur le site: www.amisaintcolomban.net
Rendez-vous en juin 2009 pour la suite des fouilles avec une mise à jour toutes les semaines

LUXEUIL-LES-BAINS (Haute-Saône)
Fouilles programmées de l’ancienne église Saint-Martin (Place de la république)

Bilan 2008

http://www.amisaintcolomban.net/


Dans le même temps, deux annexes latérales furent greffées contre le sanctuaire. Celle du nord est
dotée d'une abside semi-circulaire. Elle devait faire office de chapelle mémorielle accueillant des
tombes privilégiées (l'essentiel de cette chapelle est encore sous la place, hors du secteur de fouilles).
Postérieurement, on assiste encore au déplacement de l'autel dans la crypte carolingienne, ce qui
marque son abandon et l’agrandissement du chœur liturgique, constitué désormais d'un sanctuaire et
d'une travée de chœur. On a continué à inhumer à Saint-Martin durant tout le Moyen Âge et jusqu'à sa
démolition à la fin du XVIIIe siècle, comme l'atteste la centaine de tombes en cercueils fouillées cette
année. Mais il ne s'agit plus alors de moines, mais de paroissiens (hommes, femmes et enfants).

La densité des vestiges, leur état de conservation et les questions historiques et
patrimoniales auxquelles ces vestiges nous renvoient font de ce site un ensemble
remarquable, sinon exceptionnel. Ils documentent l'histoire d'un monastère qui, rappelons-le,
figurait parmi les plus importants d'Europe à l'époque mérovingienne Le croisement des dossiers
historiques et désormais archéologiques permet de situer ces découvertes à un niveau dépassant très
largement le cadre national.

Sébastien Bully Archéologue,
UMR 5594 du CNRS/APAHJ

.

Un rapport plus détaillé sera édité en 2009 après datation, au C.14, des sépultures et des objets trouvés.

Fort des résultats spectaculaires de la fouille de l'été 2008, une seconde longue campagne se

déroulera durant l'année 2009. À la demande de la municipalité, les deux saisons de fouilles projetées
pour 2009 et 2010 seront réalisées en une seule intervention de 6 mois à partir de juin ou de juillet. Il
s'agira de finaliser l'étude de l'ancienne église par l'ouverture de nouvelles tranches à l'Est, au Nord et
à l'Ouest du secteur de fouilles de 2008.

Le secteur Est permettra de reconnaître l'extension de la nécropole mérovingienne qui s'est
développée au contact de la crypte de saint Valbert, dans un secteur où les très nombreux
sarcophages sont extrêmement bien conservés.

L'extension de la fouille dans le secteur nord est destinée à compléter le plan de l'église et en
particulier de son annexe latérale carolingienne dont on pressent une fonction mémoriale forte. C'est
dans ce secteur également que l'on pourra compléter, et ainsi comprendre, le plan du bâtiment gallo-
romain dans lequel s'est installée l'église Saint-Martin.

La fouille du secteur ouest permettra de déborder des seules parties orientales de l'église pour
dégager la nef de l'édifice et ainsi d'en connaître le développement, les transformations et la fonction.
La fouille de la nef devrait aussi répondre à la question de la présence ou non d'un premier lieu de
culte antérieur à la fondation monastique.

Il s'agira également, à

travers cette deuxième et
dernière campagne de fouilles,
de mesurer l'intérêt patrimonial
que représentent les vestiges
archéologiques — au-delà de leur
intérêt scientifique déjà reconnu
— afin que les différents
partenaires institutionnels
puissent se prononcer sur la
pertinence d'une mise en valeur
du site.

Les subventions apportées
au déroulement de cette
opération seront gérées par le
laboratoire du CNRS et l'APAHJ.
Une équipe composée
d'archéologues professionnels et
d'étudiants réalisant des stages
de formation est pressentie.

Sébastien Bully Archéologue, 

UMR 5594 du CNRS/APAHJ

PROJET 2009



Côté « conférences » notons, les deux données
par Claudia et Robert Mestelan le 16 avril à l’abbaye
de Luxeuil, dans une salle des Princes pleine à craquer et
au centre diocésain de Besançon le 17 avril. Ils
connaissent bien leur sujet : « La Route de l’Europe
Chrétienne, sur les pas de Saint Colomban entre
Bangor et Bobbio » puisqu’ils l’ont parcourue à pied en
prenant de nombreuses photos illustrant leurs propos.

Des « brèves » de 2008 pour ne rien oublier :

A Lure, le 3 avril, c’est à l’initiative de Madame Petitot, responsable de l’antenne locale de
l’Université Ouverte de Franche-Comté, que le professeur Flavio Nuvolone nous a parlé de « Saint
Colomban, ses origines, son activité à Luxeuil ».

Sachez, chers Amis, que si dans vos familles, amis ou relations, vous connaissez des
conférenciers ou des musiciens susceptibles de se produire à Luxeuil, nous serons heureux d’organiser
leurs prestations.

Toujours les activités d’entretien habituelles effectuées par nos bénévoles, Robert et Danielle
Dirand à la grotte Saint Colomban de Sainte-Marie en Chanois, Yves Grandgirard à Annegray, encore
merci à eux. Arnaud Demonet et Jacques Prudhon ont confectionné des panneaux illustrés de
nombreuses photos qui ont été posés à l’intérieur des deux chapelles ainsi qu’à l’ermitage de Saint
Valbert.

Grosse activité sur notre site d’Annegray,
le 8 mai dernier, où 34 « Amis de Saint
Colomban » et membres du Lions Club de Lure
- Luxeuil ont réalisé de multiples travaux :
peinture extérieure de la chapelle, nettoyage
de l’intérieur, ainsi que des fondations de
l’ancienne église, nivellement et tonte du
terrain.

Le repas offert par le Lions Club fut pris dans la salle de l’ancienne école, aimablement mise à
notre disposition par M. Formet, le Maire de La Voivre, qui nous a fait le plaisir de partager l’apéritif
avec nous.

Plantation d’une haie au-dessus du très beau mur en
pierres apparentes reconstruit en début d’année par l’artisan
maçon Claude Chevalley aidé de Patrick Grandgirard.

Sur les sites Colombaniens :

Organisée par l’unité pastorale de la Vallée du Breuchin, une messe en plein air a été célébrée à 
Annegray, le dimanche 13 juillet, prés de 150 personnes y ont participé.



Comme chaque année bon nombre d’Amis de Saint Colomban ont participé
aux actions initiées par Gérard Rigallaud à l’abbaye :

Ce fut d’abord « La Foire aux
Livres » les 23 et 24 février, très
réussie. La prochaine aura lieu les
14 et 15 mars 2009.

La venue d’un groupe d’irlandais en juin, 
photographié en présence de 11 Amis dans le parc 

de l’abbaye 

La marche sur les pas de Saint
Colomban entre Luxeuil, Saint-Valbert,
Sainte-Marie en Chanois et Annegray le
31 mai.

Une très belle et riche
Brocante le dimanche 26
octobre qui occupait, outre le
péristyle, toutes les salles de
l’abbaye et attira une foule
considérable.

En préalable aux fouilles réalisées entre juillet et 
septembre, Sébastien Bully, archéologue C.N.R.S., a 
organisé à l’abbaye un colloque de deux journées suivi 
par d’éminents spécialistes français et étrangers sur le 
thème de « la mise en valeur des sites 
archéologiques religieux en milieu urbain ». A la 
lumière des expériences acquises ces trente dernières 
années dans ce domaine, les intervenants ont présenté 
les exemples de recherches et de mises en valeur, tant 
en France qu’en Europe, ainsi que les choix de 
conservation et les différentes stratégies de valorisation 
mise en œuvre. Cette rencontre et les discussions qui 
suivirent devraient permettre de réfléchir à la pertinence 
et à l’ampleur d’une valorisation des vestiges de Luxeuil.   

Nous recevons fréquemment des visites de personnes intéressées par l’histoire de Colomban.
Sont passés par Luxeuil :

 Une équipe de la télévision allemande de Saarbrücken
 Les Amis de la Chartreuse de Bosserville (Meurthe et Moselle)
 Le père Raphaël Steck de la Fraternité Saint Colomban à Geispolsheim (Bas-Rhin) 
 Alexender O’Hara, étudiant irlandais en histoire médiévale, de l’Université de St Andrews en Ecosse, 

réalisant un doctorat sur Jonas de Bobbio et la Vita Columbani

Colloque d’archéologie

Les visiteurs en 2008



Une délégation italienne composée de nos deux Amis de
San Colombano al Lambro : Mauro Steffenini et Ernesto
Livragli, ainsi que de Luigi Chiesa, maire de Canevino.

Pendant 3 jours, les 
12,13 et 14 décembre, notre 
association était présente au 
marché de Noël de Luxeuil
qui se tenait sur les places de 
Gaulle et de Bad-Wurzach. 
Outre nos produits habituels, 
bien connus, deux 
innovations : nos santons de 
Colomban et de trois de ses 
moines confectionnés par une 
santonnière de Provence, et 
pour réchauffer les visiteurs 
de la bonne soupe de potiron 
et du bouillon de pot-au-feu, 
préparés par nos Amies Maria 
et Lola. 

Notre site internet a connu une année exceptionnelle par
son trafic et la fidélité des visiteurs qui le mettent en favoris
à plus de 70% après une première visite.

Au printemps 2008 nous avons proposé à Sébastien
Bully de créer une page « archéologie » afin de mettre en
ligne les découvertes effectuées lors des fouilles et cela dans
un délai de moins de 48 heures. Les visites mensuelles sont
passées de 1200 (en moyenne sur l’année 2007 et début
2008) à 2600 au cours du mois d’août et nous sommes
toujours à ce niveau de visites en novembre 2008. Les
pages les plus visitées sont archéologie luxovienne, chemin
saint Colomban, visite abbaye et basilique.

En 2009 nous renouvellerons ce partenariat avec
l’équipe des archéologues et nous mettrons en ligne de
nouvelles pages car c’est la condition pour générer de plus
en plus de trafic et nous faire connaître à travers la « toile
». Alors les Amis qui veulent participer à cette aventure pour
saisir et mettre en ligne (c’est facile, quelques notions de
base en informatique suffisent !) n’hésitez pas à nous le
faire savoir.

www.amisaintcolomban.net

Noël 2008
santons Saint Colomban

Les 60 ans de l’association des Amis de Saint Colomban
Mot d’accueil du Président à la messe du 14 juillet   

« Chers Amis de Saint Colomban 
Depuis 60 ans, en ce lieu ou à Luxeuil, à Saint Valbert ou Annegray, les Amis de Saint Colomban 

se retrouvent chaque année à la fois pour commémorer la mémoire de leur saint patron et pour 
célébrer l’anniversaire de la création de l’association.

Merci d’être venus si nombreux pour vous y associer.
Merci également au père Jean-Paul Guyot grâce auquel la tradition d’une messe en plein air sur 

un site colombanien sera respectée. 
Merci à Danielle Dirand et Gérard Rigallaud pour la contribution qu’ils ont apportée à la 

préparation de cette messe.
Nous serons heureux aussi de saluer vers 13h la venue de notre président d’honneur, le Dr. Gilles 

Cugnier, et son épouse Monique. C’est lui qui, il y a 60 ans, aux côtés du chanoine Thiébaud a 
contribué à la création de l’association des Amis de Saint Colomban.

Nous aurons également le plaisir d’accueillir tout à l’heure Sébastien Bully et son équipe 
d’archéologues en chantier pour deux mois sur la place de la République à Luxeuil à la recherche de la 
crypte de Saint Valbert. Quelle joie sera la nôtre si leur action aboutissait !

Originalité: la grotte de Saint 
Colomban reconstituée en crèche



Ce 14 juillet 2008 sera aussi pour nous le point de départ d’un projet ambitieux : celui de

marquer tous les points d’Europe où Colomban est passé de Bangor à Bobbio via Luxeuil. Pour cela,
avec nos Amis colombaniens de France et d’Italie, l’association de la Route de l’Europe Chrétienne,
nous avons fait fabriquer une magnifique plaque en bronze. Le premier exemplaire installé ici, prés de
la grotte de Colomban vous sera dévoilé tout à l’heure avant le repas. Enfin cette après midi la
reconstitution de l’arrivée de Colomban en ce lieu sera pour nous une autre occasion de rendre
hommage à notre saint patron pour lequel nous allons prier maintenant ».

Jean Coste, président de l’association des Amis de Saint Colomban

Le Dr. Gilles Cugnier, président d’honneur de l’association 
dévoile la plaque du Chemin de Saint Colomban 

Le  repas champêtre préparé par les Amis a été un moment 
de convivialité entre tous  

Quatre Amis de Luxeuil étaient présents à Saint
Coulomb le dimanche 20 juillet, Arnaud Demonet,
Jacques et Aline Prudhon, Jacotte Simon accueillis
par tous les Amis bretons avec à leur tête un
président, Guy André, très dévoué.

Le samedi soir, Claudia et Robert Mestelan ont
donné une conférence sur « les pas de Saint
Colomban de Bangor à Bobbio » dans l’église de
Saint Coulomb. Le père Véron, curé de Cancale, a
béni la plaque du Chemin de Saint Colomban,
apportée par les Amis de Luxeuil et financée par les
Amis bretons de Colomban.

Dimanche, le rendez vous était donné sur la
plage de l’Anse du Guesclin à 10 h. pour la
bénédiction aux pêcheurs disparus en mer.

Le grand Pardon Saint Colomban les 19 et 20 juillet  à Saint Coulomb

Ensuite la procession accompagnée des bannières de Saint Coulomb et de Luxeuil se dirigea vers
le pré voisin où un podium, prêté par la ville de Cancale, avait été installé pour célébrer l’eucharistie
par Monseigneur Joseph Boishu, évêque auxiliaire de Reims, devant plus de 300 personnes.

Un repas très convivial avait été prévu dans la salle des fêtes de Saint Coulomb.
L’après-midi visite d’une malouinière et la journée se termina chez un couple de colombaniens

Daniel et Geneviève Forgeoux devant un superbe barbecue.



En Irlande sur les pas de Saint Colomban 

C’est le voyage qu’une bonne trentaine de pèlerins de Franche-Comté, dont une moitié de la
région de Luxeuil, Amis de Saint Colomban pour la plupart, ont effectué entre le 28 juillet et le 4 août
2008.

La découverte du pays était aussi à l’ordre du jour, les principales villes d’abord : Dublin et son
célèbre « Trinity Collège » où est déposé le livre de Kells, précieux par ses remarquables enluminures,
Belfast, Derry (ou London Derry) mais aussi les principaux sites monastiques Mellifont,
Monasterboice, Clonmacnoise, Glendalough…, des paysages extraordinaires avec la « Chaussée
des géants » à l’extrême nord du pays ou la montagne de Croagh Patrick gravie chaque année le
dernier dimanche de juillet par une foule d’irlandais venus honorer leur Saint (40 000 pèlerins cette
année).

Deux temps forts s’ajoutèrent à ces visites : 

A Navan, dans le parc de Dalgan, où
est implantée leur grande maison, nous
avons pu aller nous incliner sur la tombe du
père Halinden, un ami de notre président
d’Honneur, qui a œuvré, il y a une
quarantaine d’année pour la réhabilitation du
site de Saint Valbert aux côtés d’autres frères
toujours là, comme Cyril Loveit avec lequel
nous avons pu échanger de nombreux
souvenirs.

Si les maisons mères de ces deux
congrégations sont en Irlande, la plupart des
frères et sœurs exercent leur mission dans
les pays d’Amérique du sud et centrale, aux
Philippines et dans l’Asie du sud-est.

Les frères nous ont informés du
transfert de leur Siège à Hongkong afin d’être
au plus près des populations nécessiteuses…

Tout d’abord nos rencontres avec les Frères et les Sœurs missionnaires de Saint Colomban
installés en Irlande. Les Frères à Navan où nous avons été hébergés, les sœurs à Wicklow au sud de
Dublin

Une célébration œcuménique présidée par le
père Norbert Petot, notre accompagnateur, et le
révèrent A. Mc. Laughlin précéda la remise de la
très belle plaque en bronze à l’effigie de notre
Saint offerte par notre association avec une
participation de l’association San Colombano per
Europa. Depuis, celle-ci a été installée sur un bloc
de pierre implanté dans le petit massif à l’entrée
de l’église. Après la grotte de Ste-Marie-en–
Chanois, chez nous, le 14 juillet, et Saint
Coulomb en Bretagne le 20 juillet, là où débarqua
Colomban, la plaque de Bangor sera la troisième
avant celle du col du Septimer posée le 16 août et
celle de Bobbio mise en place fin 2008. Ainsi aura
été amorcée cette année la création de ce chemin
de Saint Colomban qui, de Bangor en Irlande
jusqu’à Bobbio en Italie, via Luxeuil a été suivi
par notre grand Saint au 6e et 7e siècle. Puisse-t-
il, dans les années à venir être aussi connu que
celui de Saint Jacques de Compostelle!

Le second à Bangor, à 10 km de Belfast. A cet endroit s’élevait le monastère dirigé par l’Abbé
Comgall où Colomban a vécu avant de venir sur le continent avec ses compagnons. Une église anglicane

a pris la place de l’ancienne abbaye. Nous avons reçu un accueil extrêmement chaleureux des autorités

civiles (le Maire en personne est venu nous saluer et nous a remis une plaquette aux armes de sa ville)
et religieuses.



Les XIe Rencontres colombaniennes européennes
à Biandrate les 5 et 6 juillet 

Répartis dans deux voitures, huit Amis de Saint Colomban : Arnaud Demonet, Martine Comte,

Jean et Josette Coste, Philippe Kahn, Jacques et Aline Prudhon, Marie-Paule Zert, prirent la route le
samedi matin 5 juillet. Nous fîmes une halte à Andermatt pour visiter la chapelle Saint Colomban,
malheureusement fermée pour cause de travaux, ensuite des bouchons impressionnants avant le
tunnel du Saint Gothard nous conduisirent à passer par le col du même nom. Nous ne l’avons pas
regretté : la route étant très belle et le déjeuner au col très sympathique.

La capacité hôtelière du village de Biandrate ne permettant pas de nous accueillir, c’est 20km
avant, à Novara, que nous avons retenu les chambres. Après s’y être installés nous avons pris la route
de Biandrate où nous attendait une charmante hôtesse, parlant français, qui a été notre guide durant
ces deux journées.

Les repas du samedi soir et du dimanche midi étaient organisées par la population locale avec
des plats régionaux, à base de riz et de gorgonzola, excellents avec des prix très modestes. Un
superbe concert dans l’église Saint Colomban du village termina magnifiquement la soirée du samedi.

Le lendemain dimanche, nous étions à 10h à nouveau à Biandrate pour entreprendre une série
de visites de grande qualité : le musée ethnographique sur la culture du riz de Casalbeltrame avec sa

ferme fortifiée, les peintures du XVe, superbement restaurées, de l’église romane de Casalvolone,
l’abbaye bénédictine de San Nazzaro Sesia la visite de l’exposition Saint Colomban abbé de l’Europe,
inaugurée à Rimini lors de l’exposition universelle 2008, qui met en valeur le monastère et les sites
colombaniens autour de Luxeuil.

La célébration eucharistique prévue à 18h sur
l’esplanade de l’église dût se dérouler à l’intérieur de
celle-ci en raison d’un violent orage. Elle fût empreinte
de solennité et d’une grande ferveur en présence de
quatre évêques et d’une foule nombreuse dont une
partie seulement avait trouvé place à l’intérieur de
l’église. Nos Amis italiens nous avaient réservés des
places au premier rang, merci à eux !
Le retour à Luxeuil, en fin de journée, se fit sans
encombre.

La commémoration du passage de Colomban au col du Septimer 

Sept Amis de Saint Colomban : Arnaud
Demonet, Jean et Josette Coste avec leur petit fils
Louis, Philippe Kahn, Jacques et Aline Prudhon,
Marie-Paule Zert, étaient du voyage les 15 et 16
août dernier.

Après un arrêt à Tüggen, à l’extrémité du lac
de Zurich, là où s’est arrêté Colomban avec ses
compagnons, le groupe est arrivé à Bivio, dans le
canton suisse des Grisons, au pied du col du
Septimer.

Après une bonne nuit, chacun entreprit
l’escalade à son rythme, M. Guidon, Maire de
Bivio, accompagnait en 4X4 ceux qui trouvaient la
montée un peu rude. A 2310m d’altitude il avait
neigé pendant la nuit et la température était
voisine de 0°.

Trois heures d’ascension plus tard nous nous sommes retrouvés une quarantaine d’Amis avec une
forte majorité d’italiens venus de Bobbio, San Colombano al Lambro, Riva di Suzzara et
Canevino, mais aussi des Suisses, le couple Mestelan et nos huit luxoviens.

Le père Don Piero Coletto, des Amis de San Colombano de Bobbio, célébra la messe sur une
table apportée, par le maire avant de bénir la plaque en bronze fixée sur un rocher (par la commune
de Bivio) au carrefour du col.

Cette quatrième plaque a été financée pour moitié par les Amis de Luxeuil et ceux de Bobbio.



Après deux heures de descente sous un soleil retrouvé, un
bon repas préparé par le maire restaurateur de Bivio réunit tous
les participants dans une ambiance des plus chaleureuses.

Au retour le lundi, un arrêt était prévu à Aoste pour
déjeuner. Nous en avons profité pour visiter la cathédrale et les
restes d’une église du Ve siècle situés sous la basilique San
Lorenzo. Un bel exemple entre autres, de sauvegarde de vestiges
dans une ville qui investit dans la mise en valeur de son riche
patrimoine archéologique. Quatre chantiers de fouilles sont
actuellement en cours à différents endroits de la capitale du Val
d’Aoste.

Catéchèse de Benoit XVI le 11 juin 2008 sur saint Colomban 

Nous vous proposons les extraits les plus significatifs de la mission européenne du
message de Colomban prononcé par le Saint Père. Nous tenons à votre disposition le texte
complet de 4 pages retraçant la pérégrination du grand Saint, il suffit de nous le
demander.

….A l'âge d'environ cinquante ans, suivant l'idéal ascétique typiquement irlandais de la « peregrinatio pro Christo », c'est-à-dire 

de se faire pèlerin pour le Christ, Colomban quitta l'île pour entreprendre avec douze compagnons une œuvre missionnaire sur le 

continent européen. En effet, nous devons avoir à l'esprit que la migration de peuples du nord et de l'est avait fait retomber dans le 

paganisme des régions entières déjà christianisées. Autour de l'an 590, le petit groupe de missionnaires accosta sur la côte 

bretonne. Accueillis avec bienveillance par le roi des Francs d'Austrasie (la France actuelle), ils demandèrent uniquement une 

parcelle de terre inculte. Ils obtinrent l'antique forteresse romane d'Annegray…

… Colomban vécut pendant environ vingt ans à Luxeuil. C'est là que le saint écrivit pour ses disciples la Regula monachorum -

qui fut pendant un certain temps plus répandue en Europe que celle de saint Benoît, qui trace l'image idéale du moine. C'est la

seule règle monastique irlandaise ancienne aujourd'hui en notre possession…

…Le message de saint Colomban se concentre sur un ferme rappel à la conversion et au détachement des biens terrestres en vue

de l'héritage éternel. Avec sa vie ascétique et son comportement sans compromis face à la corruption des puissants, il évoque la

figure sévère de saint Jean Baptiste. Son austérité, toutefois, n'est jamais une fin en soi, mais ce n'est que le moyen de s'ouvrir

librement à l'amour de Dieu et de répondre avec tout son être aux dons reçus de Lui, en reconstruisant ainsi en lui l'image de

Dieu, en défrichant dans le même temps la terre et en renouvelant la société humaine…

…Il fut un inlassable bâtisseur de monastères ainsi qu'un prédicateur pénitentiel intransigeant, en dépensant toute son énergie

pour nourrir les racines chrétiennes de l'Europe en train de naître. Avec son énergie spirituelle, avec sa foi, avec son amour pour

Dieu et pour le prochain, il devint réellement un des Pères de l'Europe : il nous montre encore aujourd'hui où sont les racines

desquelles peut renaître notre Europe.

Aujourd'hui, je voudrais parler du saint Abbé Colomban, l'Irlandais le plus célèbre du haut Moyen Age

: il peut à juste titre être appelé un saint « européen », parce que comme moine, missionnaire et

écrivain, il a travaillé dans divers pays de l'Europe occidentale. Avec les Irlandais de son époque, il

était conscient de l'unité culturelle de l'Europe. Dans une de ses lettres, écrite vers l'an 600 et adressée

au Pape Grégoire le Grand, on trouve pour la première fois l'expression « totius Europae - de toute

l'Europe », avec une référence à la présence de l'Eglise sur le continent (cf. Epistula I, 1)…

Chers frères et sœurs,

Cette catéchèse est importante pour la démarche des colombaniens européens, représentés par
l’association italienne San Colombano per Europa, qui demande la reconnaissance de Saint Colomban
comme Co-Patron de l’Europe ou Patron des européens auprès du Saint Siège. Une pétition circule en
Europe depuis 2007 signée par 58 prélats irlandais, 55 prélats italiens et 3 français.

La saint Colomban à l’unité pastorale de Luxeuil 

L’église de Froideconche était comble pour accueillir le 23
novembre la fête de l’unité pastorale. La célébration eucharistique a
été célébrée par Le père Etienne Fetel accompagné du père Huot-
Pleuroux qui a su nous rappeler le message de Colomban.

A la fin de l’office nous nous sommes retrouvés autour du verre
de l’amitié dans la salle du presbytère.

En 2009 nous nous retrouverons à la basilique de Luxeuil, les
essais du nouveau chauffage, courant décembre, se sont avérés
concluants.

Bénédiction de la plaque



Luxeuil le 24 juillet 1890

Cher Monsieur,
Selon votre désir, je suis très attentivement, matin et soir, les fouilles qu’on fait dans le sol

de l’église pour le calorifère. Vous savez déjà qu’il est établi au milieu de la petite nef sud, sous votre
ancien confessionnal. On a doublé en tous sens le premier caveau établi il y a deux ans et pour cela on a
creusé à 4 m.50 de profondeur, d’un côté presque jusqu’au transept et de l’autre jusqu’à la porte de la
petite cour. A partir de là, les tranchées sont moins profondes; les principales descendent à 1m. 50 à peu
prés et les autres à 1 m. Là dedans on bâtit des conduites en briques artistement cimentées, voûtées ou
couvertes à plat avec un système de barres de fer pour soutient (sic). Par endroits, les substructions ont
deux étages pour établir des prises d’air froid en dessous, tandis que les canaux supérieurs porteront l’air
chaud partout. C’est un très beau travail, bien et vivement exécuté par parties, afin de combler des
précipices chaque samedi. Cela dit, je reviens aux fouilles qui nous intéressent spécialement. Tout
d’abord, on n’a encore rien trouvé de remarquable ; j’ai pris des notes, jour par jour, dont voici le
résumé.

Transept. Il a été ouvert, dans son grand axe, du nord au sud, sur une largeur d’un mètre
et demi; on a rencontré divers massifs de maçonnerie ancienne dans le travers et surtout vis-à-vis les
chapelles de la Ste Vierge et de St Joseph, presque contre les murs qui les séparent des deux autres ;
puis d’énormes massifs récents qui relient les deux premiers piliers à tout ce qui les entoure. (Pour plus
de clarté j’ai griffonné un petit plan où la marche du calorifère est en rouge tandis que les pointillés noirs
indiquent les endroits où l’on a trouvé quelque chose). En A, la tombe Dard(1) a été respectée ; on a, à
peine, effleuré la maçonnerie du caveau. A ses pieds, on a trouvé à moins de 1m. un squelette entier,
évidemment un religieux avec des restes de sandales, et trois autres corps. Du reste, le transept tout
entier est rempli d’ossements dispersés. En B, se trouve un cercueil en pierre vide. En C, on a rencontré
et ouvert un caveau mortuaire très bien fait mais rempli de déblais.

Notre gazette 2009 s’étoffe: renouant avec les Cahiers colombaniens crées dans les années 1960 par

notre Président d’honneur, le Docteur Gilles Cugnier, la nouvelle Gazette vous offre donc un texte inédit, en lien cette

année avec l’actualité archéologique luxovienne et la rénovation (après cinq ans d’interruption) du chauffage de la

basilique de Luxeuil.

Cette lettre écrite par sœur Angélina est probablement adressée à Mgr Paul Félix Beuvain de Beauséjour qui fut

curé de Luxeuil de 1876 à 1887 (date à laquelle il fut nommé archiprêtre de Saint Jean de Besançon jusqu’en 1902,

avant de devenir évêque de Carcassonne).

Monseigneur de Beauséjour a publié en 1891, « Le monastère de Luxeuil – l’église abbatiale. Etude historique et

archéologique ». Cet ouvrage sur la basilique de Luxeuil fait encore référence aujourd’hui.

Retour sur le passé: juillet 1890,

Petite nef sud. En E, beaucoup
d’ossements trouvés à 0.60m. de profondeur dans
leur position naturelle, ce qui prouve des sépultures
intactes, comme en A et en D du transept. En F, le
petit caveau restauré par vous a été complètement
démoli et les ossements transportés sous la chapelle
de la Ste Vierge. Tout à côté, on a trouvé des débris
de colonnettes avec son chapiteau, en plâtre mou,
mais dont la dorure avait l’éclat du neuf, puis une
pierre assez grande, représentant des trèfles et des
croix sculptés en creux, un grand morceau de la
corniche extérieure sous le toit de la grande nef, qui
est resté sans doute où il était tombé, car il manque
juste au dessus de cet endroit (vu de la cour). En G,
et tout le long de la muraille extérieure des traces
très visibles d’incendie consistant en deux lignes
d’anciens sols noircis, calcinés sur une épaisseur
variable de 0.05 à 0.10 mètres et superposés à
0.30m. et 0.60m. de profondeur.

En D, plusieurs squelettes a 1m., le
crâne de l’un d’eux abrité sous deux grandes laves
posées en toit, toujours des restes d’une espèce de
large chaussure plate et sans trace de cercueil, puis
la face regardant le bas de l’Èglise, comme pour les
prêtres. Le long de la tranchée quelques débris sans
valeur, sculpturés brisées, vieille petite burette
oxydée, etc.



En K, rencontré l’entrée d’un canal bien fait mais obstrué, qui traverse l’église du nord

au sud se rendant dans la petite cour. En L et M tombes intactes relevées en plein milieu de la grande
tranchée profonde qui se termine par une prise d’air faisant suite à la bouche de chaleur, comme près
de la sacristie.
Grande nef. En O et P deux grandes grilles de 8m. de long ouvrant sur des bouches de chaleur; rien
trouvé en O; mais en P plusieurs sépultures ainsi que dans tout le travers de la nef, au bas du chœur
des religieux où les sépultures se touchaient pour ainsi dire de J en Q.

En Q, pierre tombale et sépulture intacte, en R, beaucoup d’ossements. Et là, comme
partout, on enterrait à moins d’un mètre, quelquefois à un pied.
Les débris étrangers aux tombes ont surtout été rencontrés du côté sud, depuis la sacristie jusqu’à la
porte de la petite cour.

Petite nef nord. On ne l’a ouverte qu’en S et la tranchée a dû obliquer contre le 1er
pilier, parce que le sol est formé de massifs de pierre anciens et nouveaux.

En R, où se trouve une bouche de chaleur, le sous sol n’offre pas trace d’humidité,
malgré celle qui règne à la surface, dans toute cette partie de l’Èglise; cela fait espérer qu’on arrivera à
assainir en chauffant.

Vous connaissez tellement à fond notre Èglise, cher Monsieur, que vous vous retrouverez
dans mes explications plus ou moins claires.

Dans les trois dernières travées, il n’y a pas de murs unissant les piliers entre eux
comme plus haut.

Nota du dessin
Les pointillés noirs indiquent les

massifs de maçonnerie et les traits pleins
noirs les sépultures.

Les traits rouges suivent la marche des
tranchées plus ou moins régulières à cause
des nombreux massifs de maçonnerie
rencontrés surtout dans les dessus de
l’église et dans le côté sud.

Si dans sa conclusion la religieuse ne fait part

d’aucune découverte remarquable, elle ne savait pas que

son petit rapport, un siècle plus tard, serait le seul

témoignage archéologique sur l’histoire de l’église

abbatiale en cette fin du XIXe siècle et jusqu’à

aujourd’hui.

En ce lieu on ne rencontre la terre rouge, c'est-à-dire le sol vierge qu’à plus de quatre mètres de

profondeur. (Vous avez su, par M. Sallot(2), qu’il a fallu établir des piles de cette hauteur pour servir de fondation au

mur et aux piliers qui en manquaient).

En I et en J, trouvé deux tombes intactes, toujours à moins d’un mètre, celle de droite consistait en une

grande dalle sous laquelle est un cercueil de pierre ; les ouvriers l’ont cassé et ont dispersé les ossements. Je n’ai pu

voir si cette dalle avait conservé une inscription. Avait-elle été relevée par vous ?

Dessin à main levée de la sœur Angélina

En résumé, les fouilles n’ont pas
découvert un seul objet bien remarquable, ni
dans les tombes ni ailleurs ; et la masse des
sépultures se trouve particulièrement sur deux
points : le transept vis-à-vis des nefs et le bas
du chœur des religieux, contre le petit
pas(marche de l’ancien jubé).

Sr. Angélina

(1)Dom Benoit Dard: religieux de l’abbaye de
Luxeuil, mort en odeur de sainteté en 1707

(2) Mgr Sallot de Brobèque (1844-1919):
curé-doyen de Luxeuil succédant au chanoine
de Beauséjour

Mais c’est surtout en H, vis-à-vis le 4e pilier que le sous sol est intéressant. On y distingue

parfaitement jusqu’à 4 sols différents , les deux plus profonds à 1.25 et 0.90, composés d’un béton très épais, séparés

par du cailloutis, et deux derniers calcinés et noirs comme en G. On a trouvé au même endroit quelques pièces de

monnaies insignifiantes, un sou tournois, etc…



 Foire aux livres de l’abbaye les 14 et 15 mars

 Une nouveauté en 2009 les voyages d’une journée sur des sites en rapport avec le monastère de

Luxeuil et Colomban : Saint Claude, l’abbaye des Pères du Jura, 19 avril et les
Vosges colombaniennes le 17 mai . Vous avez reçu le programme avec le compte rendu de
l’Assemblée Générale 2008 courant décembre, si vous ne l’avez pas vous pouvez nous les
demander mais inscrivez-vous vite, nous ne prendrons que 35 personnes par voyage.(déjà 23
inscrits au 15 janvier)

 N’oubliez pas le 8 mai action « don de soi » grande journée de débroussaillage à la grotte de
Sainte-Marie en Chanois

 Le 13 et 14 juin La marche saint Colomban à Bad-Wurzach, ville allemande jumelée avec
Luxeuil

 Les XIIe Rencontres colombaniennes européennes à Brugnato, région de La Spezia en Italie les 4 et 5
juillet. Un petit groupe Luxeuil est déjà prêt pour y participer alors rejoignez-nous !

 Le 12 juillet pour la traditionnelle messe à Annegray avec son pique nique et l’inauguration de la
plaque Saint Colomban.

 Fête de Saint Colomban au village Saint Colomban de Lantosque les 5 et 6 septembre
dans la vallée de la Vésubie (Alpes Maritimes, arrière pays niçois). Deux couples de ce
village avaient participé aux Rencontres colombaniennes en 2007 à Luxeuil et cela les
incita à recréer la fête de Saint Colomban au village, à laquelle nous nous devons d’être
présents. Que les Amis intéressés se manifestent…

 La Fête de l’unité pastorale Saint Colomban le dimanche 22 novembre

 Enfin le chemin saint Colomban Nous avons actuellement des contacts en cours avec des villes où Colomban
est passé comme Metz, Reims, San Colombano al Lambro… et d’autres contacts sont prévus en
2009. Une inauguration aura lieu lors de la pose de ces plaques et nous vous préviendrons en
temps utile. Nos Amis de la Route de l’Europe Chrétienne négocient l’inauguration des deux
plaques, une à San Columb Major en Cornouailles l’autre à Wilfort en Irlande.

 L’abbé Jean-Baptiste Noël, alors aumônier du Lycée Robert Schuman à Metz, avait écrit en 1979 un livre de
350 pages intitulé « Fontaine-lés-Luxeuil et son prieuré ». Plusieurs Amis nous ont contactés pour
savoir si cet ouvrage était toujours disponible. Il est épuisé, mais, bonne nouvelle! le père J.B.Noël
envisage pour 2009 une nouvelle édition. Si celle-ci vous intéresse faites-nous le savoir.

Pour 2009:

Bienvenue aux 32 nouveaux Amis en 2008
Les Amis Breton de Colomban, Saint Coulomb (35350) – M. et Mme Jean-Luc Aubel, Luxeuil-les-Bains – Mme
Françoise Beglé, Lure (70200) – M. et Mme Bretagnol, Rungis (94150) – M. Jean Yves Cassier, Bourges (18000) – M.
et Mme Noël Cenci, Ronchamp (70250) – Mme.Bernadette Clastre, Abelcourt (70300)- Mme Françoise Cordonnier,
Luxeuil-les-Bains – M. et Mme Gilles Dangin, Dommartin-les-Remiremont (88200) – M. et Mme Henri Daniel, Ainvelle
(70800) – M. Alain Dubreucq, Vaulnaveys-le-Haut (38410) – M. Daniel Fleury, Valentigney (25700) – M. Philippe
France, Servance (70440) – M. Gilbert Granjean, Faucogney (70310) – Mme Evelyne Guerrin, Vesoul (70000) – M. Eric
Henry, Luxeuil-les-Bains (70300) – Mme. Paulette Joliot, Laxou (54520) – Mme. Françoise Klingelschmitt, Belfort
(90000) – M. André Larigaud, Chaville (92370) – Mme. Marie-France Lecoanet, Strasbourg (67100) – Luxeuil
Patrimoine Vivant - Mme.Monique Marandet, Sainte-Colombe (25300) – Mme. Gilberte Marchal, Luxeuil-les-Bains – M.
et Mme Robert Mestelan, Velleron (84740) – Mme Thérèse Nünlist , La Cluse et Mijoux (25300) – Mme Andrée Olivier,
Luxeuil-les-Bains – Mgr. Jean Orchampt, Angers (49000) – M. Jacques Riviere le Maistre, Remiremont (88200) – M. et
Mme Gaspard Studer, Delémont JU (Suisse) – M. Vincent Tanazacq, Saint-Maures les Fossés (94100) – M. Serge
Tisserand, Vesoul (70000) – M. Jean-Nicolas Weinachter, Saint-Sauveur (70300)

Ils ont rejoint la maison du Père en 2008
M. Pierre Coste, Mandelieu la Napoule (06210), Père Mickaël, Monastère de la Sainte Présence, Saint-Dolay (56130)

Pour toutes les activités proposées en 2009 auxquelles vous souhaitez participer, inscrivez-vous
auprès de Jean Coste, 10 rue de Beauregard, 70 300 Luxeuil-les-Bains tél : 03 84 40 22 07
costejean@wanadoo.fr

Rédaction de la Gazette : Jean Coste, Président des Amis de saint Colomban

Avec la participation de Josette Coste, Philippe Kahn, Sébastien Bully, Jacques Prudhon

Photos des Amis de saint Colomban 
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Association des « Amis de Saint Colomban »
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« Les Amis de Saint Colomban »
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Je joins un chèque correspondant au montant de mon adhésion, libellé à l’ordre de 

l’association « Les Amis de Saint Colomban » et à adresser au Secrétaire:

Jean Bechet,  23 rue Georges Moulimard,       70 300        Luxeuil les Bains.

Date : Signature :

www.amisaintcolomban.net
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